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Les Rencontres du Développement Durable 
Trois soirées axées sur l’urgence climatique et ses enjeux sur le territoire 
renanais 

Synthèse de l’atelier sur l’alimentation et la consommation  

Ce document compile les discussions échangées lors de la 2ème Rencontre, qui a eu lieu le 09.11.2020 
sous forme de visioconférence, et les résultats du sondage rempli par les citoyen.ne.s.  

Cet atelier a débuté par une conférence de M. Jean-Blaise Trivelli, adjoint scientifique au Service 
cantonal genevois du Développement Durable. Son intervention a eu comme objectif de mettre en 
lumière l’impact environnemental lié à nos habitudes de consommation. Suite à celle-ci, les 
participant.e.s ont pu proposer des idées d’action pour diminuer cet impact.  

Conférence sur l’alimentation et la consommation 

Par Jean-Blaise Trivelli (Service du développement durable 
Canton de Genève)

Pour comprendre les enjeux liés à la consommation, il faut en préambule se remémorer que 
l’empreinte écologique de la Suisse se monte à 2.9 planètes. Cela signifie que si la population 
mondiale consommait autant de ressources naturelles que nous, il faudrait l’équivalent de 2.9 Terres 
pour les produire. Le dérèglement climatique va se traduire, entre autres, par une augmentation des 
températures moyennes et des pics de chaleur de plus en plus nombreux, longs et importants. En 2100, 
le climat de Genève sera analogue à celui du sud de l’Italie aujourd’hui. Il faut être conscient que, parmi 
d’autres conséquences importantes, cela va générer de forts impacts sur les ressources en eau de la 
Suisse et, par conséquent, sur l’agriculture locale.  

Sur les 130 millions de tonnes de CO2-éq que la Suisse émet par an, 14 millions proviennent de la 
consommation. 75% de la charge environnementale de notre consommation est engendrée à l’étranger 
et est due aux importations. Pour répondre aux enjeux climatiques, les consommateurs sont donc 
appelés à devenir des consomm’acteurs, c’est-à-dire des acheteurs responsables.  

L’auto-questionnement et l’application de certains principes lors d’un achat permet de limiter ces 
conséquences sur l’environnement. Avant d’acheter, on peut par exemple se demander s’il est vraiment 
nécessaire d’acheter? Si l’on ne pourrait pas réparer ce que l’on a déjà? Si l’on ne pourrait pas emprunter 
ou louer cet objet? L’acheter d’occasion? Ou le fabriquer soi-même? Diverses enseignes proposent des 
services de réparation, de location ou de vente d’occasion. 

www.renens.ch/demain
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Limiter la charge environnementale spécifique de l’alimentation passe forcément par une réflexion sur 
notre régime alimentaire. Produire un aliment génère une certaine consommation d’énergies, d’eau et 
d’engrais, en fonction des modes de culture. Le transporter jusqu’à son lieu de consommation génère 
des émissions de CO2. En choisissant un régime alimentaire le moins carné possible et basé sur la 
production locale et de saison, la charge environnementale de l’alimentation pourrait diminuer de 50%. 
Par exemple, il faut 20 fois plus d’eau pour produire une protéine carnée que pour produire une protéine 
végétale. Produire 1 kg de viande de porc émet autant de CO2 que cultiver 80 kg de pommes de terre. 
Et en mangeant de la viande 1 à 2 fois par semaine plutôt que tous les jours, on pourrait réduire de 
12% la charge environnementale de l’alimentation suisse.  

Aujourd’hui, environ 30% de nos aliments finissent à la poubelle, soit, chaque année, environ 300 kg 
d’aliments par personne. En supprimant ce gaspillage alimentaire, on pourrait diminuer de 11% la 
charge environnementale de notre alimentation. Précisons que sur les 300 kg susmentionnés, environ 
40 kg sont imputables à la grande distribution, qui n’accepte pas les fruits et légumes dont la taille n’est 
pas conforme à leurs standards.  

Les Communes ont aussi un rôle important à jouer en appliquant une politique d’achats responsable et 
en suivant des principes durables dans la gestion de leurs bâtiments, de leurs espaces verts et des 
autres espaces publics.  

**** Applications et outils cités pendant la conférence **** 
- Fédération Romande des Consommateurs → application FRC Cosmétiques pour l’analyse de la 

composition du produit 
- Fédération Romande des Consommateurs → application FRC Additifs pour connaître les additifs 

présents dans un produit 
- WWF → application Guide WWF pour guider les achats et bénéficier d’éco-conseils 
- Application Yuka pour scanner la composition des produits 
- Application Too Good To Go pour lutter contre le gaspillage alimentaire 
- www.farmy.ch pour une livraison d’aliments régionaux issus d’une agriculture durable 

directement à la maison 
- www.meschoixenvironnement.ch, une boîte à outils à disposition des Cantons et communes 

pour l’élaboration d’actions de communication et de sensibilisation en environnement 
- Guide du Canton de Genève pour une consommation responsable 

Propositions du public sur l’alimentation et la consommation 

68 participant.e.s ont suivi cet atelier et ont proposé de nombreuses idées et pistes d’action. 272 
personnes ont répondu au questionnaire envoyé à la population. Ces propositions sont toutes restituées 
ci-dessous telles qu’elles ont été exprimées, sans aucun filtre par rapport à leur éventuelle faisabilité 
technique, financière ou par une administration communale.   

1. Organiser des marchés décentralisés afin d'atteindre le plus de personnes possible (Place du 
Marché, Renens Village et parking du Censuy par exemple).  

2. Faire le marché du mercredi avec les mêmes producteurs que le samedi.  

3. Mettre en place un marché de légumes permanent à la gare de Renens.  

4. Proposer un marché hebdomadaire dans le sud de la ville ou des navettes gratuites les samedis 
pour lier le sud et l'autre côté des voies.  

5. Etoffer les marchés avec un poissonnier et d'autres produits de consommation.  

6. Mettre en place une charte du marché où chaque commerçant s'engage dans un ou plusieurs 
domaines (réduction des emballages, utilisation, ventes ou transformations de produits locaux, 
engagements à travailler avec un agriculteur local,...). 

7. Assurer un fort soutien de la part de la population aux marchés, afin que les maraîchers.ères 
puissent trouver un rendement à leur activité. 
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8. Augmenter la quantité des jardins familiaux. 

9. Réaliser la ferme écologique et sociale du Village, qui doit être à 100% vouée au bio.  

10. Subventionner les places de marché pour les producteurs bio, afin qu’ils puissent baisser leurs 
prix.  

11. Encourager le développement d’une agriculture paysanne suisse, qui engage plus de 
travailleurs pour des produits sains, ainsi que le développement de petites fermes urbaines. 

12. Favoriser la venue d'une laiterie avec livraison de lait dans bouteille en verre à domicile (boîte 
à lait). 

13. Installer plus de bancs gourmands sur les places de parc, et plus souvent.  

14. Développer les « Incroyables Comestibles » à Renens.  

15. Mettre en place un local à disposition des producteurs pour la vente de produits locaux, avec 
des horaires comparables à ceux des épiceries, ouvert notamment en fin de journée.  

16. Installer un supermarché participatif paysan.  

17. Diversifier les types de commerce. Favoriser les petits commerces et l'artisanat. 

18. Développer l’actuelle distribution de paniers de légumes bio, les faire connaître. 

19. Diversifier le contenu des paniers locaux. 

20. Installer un four à pain communal.  

21. Instaurer une monnaie locale.  

22. Inciter la population à privilégier les circuits courts et les artisans locaux.  

23. Mettre en place des bons de rabais et des carnets de timbre qui permettent une ristourne 
payée par la collectivité.  

24. Créer une subvention ou système pour rendre moins chers mais plus attrayants les produits 
locaux/bio.  

25. Mise à disposition par la Commune d’une plateforme où les personnes qui ont, par exemple, 
des fruits et des légumes à cueillir (ou à donner) pourraient s'inscrire et celles qui n'ont pas 
ce produit venir récupérer (ou cueillir) les fruits et les légumes en trop.  

26. Réintroduire la consigne au niveau de la commune.  

27. Inciter les commerçant.e.s à encourager leurs consommateurs à venir avec leurs propres 
récipients ou, au moins, les accepter.  

28. Interdire les importations de fruits et légumes qui peuvent pousser chez nous. 

29. Limiter l'offre d'alimentation pas locale et pas bio.  

30. Développer des alternatives à la Migros et à la Coop et favoriser les petits commerces où on 
achète moins, mais mieux.  

31. Organiser des partenariats avec les gros commerçants de Renens (Migros, Coop, 
McDonalds,...) dans ces démarches (vrac, diminutions des déchets, informations sur la 
traçabilité des produits).  

32. Interdire de jeter les légumes un peu fanés ou les invendus, organiser la filière pour en faire 
profiter les personnes dans le besoin.  

33. Sensibiliser sur l’impact environnemental de la consommation de viande.  

34. Instaurer un jour par semaine un menu végétalien dans les cantines scolaires et autres 
établissements publics.  

35. Rendre les repas des cantines scolaires végétariens.  

36. Envisager une taxe sur les produits animaux, en particulier sur la viande de boeuf et les 
produits laitiers, et une subvention des produits végétaux les remplaçant (lentilles ou tofu 
suisse, lait d'avoine local, "fromages" végétaux, etc.).     

37. Informer le grand public sur la consommation et ses impacts, par exemple en donnant des 
idées de menus "soutenables", avec un budget correspondant.  

38. Développer plus de restaurant proposant un concept tel que LE GRAM.  

39. Proposer des menus avec des bilans carbones qui soient plus bas et lutter contre le gaspillage 
alimentaire. Proposer une réduction des menus carnés, penser local et de saison. 
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40. Forcer les cafétérias (en tout cas dans les établissements publics) à proposer des produits 
suisses.  

41. Prévoir, dans l’aménagement du territoire, des lieux pour des enseignes de seconde main, de 
réparation et de fabrication (couture, etc.).  

42. Développer les commerces durables. 

43. Développer les magasins de seconde main. 

44. Favoriser l'implantation de magasins zéro-déchets/vrac.  

45. Protéger les loyers des petits commerces. 

46. Que les petits commerces proposent des produits comme ceux du Marché et qu'ils puissent 
être ouverts le dimanche.  

47. Favoriser les échanges de biens et services entre habitants. 

48. Favoriser la location d'objets. 

49. Développer le troc.  

50. Installer une bibliothèque de prêt d'objets à Renens.  

51. Informer sur les bibliothèques de prêt existantes, même si elles sont en dehors de Renens (la 
Manivelle à Lausanne).  

52. Développer des lieux permettant de réparer les objets.  

53. Proposer des ateliers de recyclage, par exemple dans les locaux paroissiaux. 

54. Permettre la réutilisation de certains objets jetés dans les centres de tri, alors qu’ils pourraient 
tout à fait être réutilisés.  

55. Augmenter le recyclage des plastiques.  

56. Investir dans un centre de recyclage du plastique et demander au Renanais de séparer/trier 
les types de plastique.  

57. Encourager l'achat de Fair Phones ou téléphones reconditionnés. 

58. Proposer des vaisselles réutilisables lors de festival, cantines,…  

59. Interdire la publicité dans l’espace public et sous format papier. 

60. Supprimer la publicité commerciale. 

61. Proposer des publicités plus adéquates, par exemple sur le gaspillage alimentaire. 

62. Taxer l'impact environnemental des produits de consommation.  

63. Retrait des machines Selecta des écoles ou les alimenter seulement avec des produits 
biologiques, locaux et sans sucres ajoutés.  

64. Développer plus d’actions de sensibilisation sur l’usage des ressources (eau, alimentation, 
etc.). 

65. Proposer une journée festive de sensibilisation sur cette thématique.  

Résultats du sondage sur l’alimentation et la consommation 

Ce sondage a été mis à disposition des citoyen.ne.s entre le 02.12.2020 et le 15.01.2021. Anonyme, il 
pouvait être retourné à la Commune en format papier via les pages dédiées du Carrefour Info ou en 
répondant sur Internet. 272 personnes ont participé (70 sur papier et 202 en ligne), ce qui représente 
un bon taux de participation et a permis de compléter avec les informations ci-dessous les réflexions 
liées à la mobilité. Les réponses sont toujours exprimées selon les pourcentages de personnes qui ont 
choisi une réponse par rapport aux 272 participants.  

Seules les personnes intéressées à exprimer leur opinion ont participé ; ce sondage n’est pas 
représentatif de toute la population renanaise.  
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Les propositions indiquées sous « Autre » ont été incorporées dans l’énumération des propositions du public. 


